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Une classe de l’ECG
Aimée-Stitelmann a
testé «Democratia»,
un jeu où cinq clans
s’affrontent et
collaborent pour le
bon fonctionnement
d’une île.

Sophie Simon

La démocratie, vaste concept.
Pour la présenter de façon lu-
dique à ses élèves, dans le cadre
de la semaine qui lui est consa-
crée, Andrea Gennai a choisi de
passer par un jeu. Cet ensei-
gnant de sciences humaines et
d’histoire-géographie à l’École
de culture générale Aimée-Stitel-
mann a fait appel au laboratoire
d’idées libéral Avenir Suisse,
dont deux membres sont venus
présenter «Democratia».

«J’ai décidé de traiter des ins-
titutions politiques, l’idée étant
que les élèves se rendent compte
de ce que cela signifie à travers
une expérience, sinon c’est un
peu trop théorique», explique
Andrea Gennai.

Les yeux des élèves de 15 ou
16 ans qui composent cette
classe de première année s’illu-
minent à la vue des tablettes nu-
mériques qui leur sont distri-
buées pour l’occasion. «Oui,
c’est un jeu vidéo, ce n’est pas
une blague», commente Diego
Taboada, chercheur pour Avenir
Suisse. Les groupes se forment
instinctivement par genre, les
filles à une table, les garçons à
une autre.

Sécurité, solidarité
ou commerce?
Au début du jeu, chaque joueur
ou équipe de joueurs choisit un
clan dont il devient le chef.
Chaque clan dépend d’une res-
source particulière (la sécurité,
la solidarité, le commerce) et in-
carne ainsi symboliquement un
parti politique. Chaque chef
peut soit motiver les membres
de son propre clan, soit «conver-
tir les membres d’un autre clan
au sien», pour le formuler de
manière polie.

Des «votations» («Faut-il
étendre les droits humains aux
animaux?») ont lieu régulière-
ment pendant la partie, lors des-
quelles l’élève ne doit pas ré-
pondre selon son opinion per-
sonnelle, mais selon les orienta-

tions définies pour son clan, ce
qui l’oblige à se décentrer.

De plus, des événements ex-
traordinaires (une épidémie,
une éruption volcanique)
viennent perturber l’ordre éta-
bli. Détail qui n’en est pas un: si
l’un des cinq clans n’a plus au-
cune ressource, tout le monde a
perdu. Voilà de quoi inciter à ne
pas oublier les autres dans sa
stratégie.

Les commentaires oraux sai-
sis à la volée peuvent sur-
prendre. «Une hausse boursière?
Trop bien, on se régale», laisse
échapper une jeune fille.

Voler les ressources
des autres clans
Les premières impressions sont
plutôt positives malgré la com-
plexité des règles. «C’est bien,
mais c’est un peu énervant
quand ça ne se passe pas bien»,
estime Leïla. «C’est compliqué,
mais très intéressant», relève
une autre.

«C’est bien, mis à part quand
tu te fais attaquer, tu ne peux
pas te défendre», souligne un
garçon, un peu frustré. «C’est un
jeu qui invite à voler les res-
sources de l’autre, donc ce n’est
pas super», critique enfin une
participante. Cet aspect re-
lève-t-il d’une volonté d’initia-
tion à la realpolitik? «Il s’agit
d’aller symboliquement cher-
cher des voix, mobiliser des élec-
torats, répond Diego Taboada. Il
n’y a pas d’attaque ni d’agres-
sion dans ce jeu, il fallait créer
une forme de tension.»

À tester gratuitement sur
Apple Store et Google Play. Il y
aurait déjà plus de 30’000 utili-
sateurs en Suisse.

Des jeunes confrontés
à l’exercice du pouvoir

Semaine de la démocratie

Culture
La Haute École de musique,
actuellement dispersée
sur plusieurs sites, pourrait
racheter des locaux de
la RTS à la rue des Bains.

Il y a une vie sans la Cité de la mu-
sique. Dispersée sur neuf sites dif-
férents, des locaux en partie vé-
tustes et exigus, la Haute École de
musique (HEM) a peut-être trouvé
unesolutionpour rassemblerdans
un seul endroit l’ensemble de ses
activités. Elle pourrait racheter à la
RTS le bâtiment «la Galette», situé
à la rue des Bains, a appris la «Tri-
bune de Genève».

Le conseil d’administration de
la RTS a récemment validé le prin-
ciped’uneventede ses locaux, his-
toriquement dévolus aux grands
studios, qu’elle va quitter dans le
cadre de son déménagement à
Écublens, dans le canton de Vaud.
«Aujourd’huiengrandepartie inoc-
cupés, ces espaces représentent
unesurfaceausold’unpeuplusde
3150m² et une surélévation est po-
tentiellementpossible surun,voire
deuxniveaux»,préciseuncommu-
niqué qui doit être diffusé lundi.

La HEM y regrouperait son ad-
ministration, ses activités d’ensei-
gnement et de recherche (audi-
toires, salles de répétitions), sa bi-
bliothèque,ainsiquedeuxsallesde
concert ouvertes au public (le
Grand Studio et la Blackbox).

Ce déménagement n’est toute-
foispasencore fait.C’est «unepiste
qui se dessine», avance-t-on pru-

demment du côté de la structure
HES-SO, qui regroupe toutes les
hautesécoles spécialiséesdeSuisse.
«Ce projet prometteur est un en-
couragement à toute la commu-
nautéHEM», se féliciteFrançoisAb-
bé-Decarroux,directeurgénéralde
la HES-SO Genève.

La prochaine étape consiste en
une étude de faisabilité. Elle s’atta-
chera notamment à déterminer le
coût des travaux. L’État et la RTS
discuteront ensuite des conditions
de la vente avec pour objectif de
prendre une décision «d’ici à juin
2023». Si lesnégociations s’avèrent
concluantes, le déménagement est
espéré à l’horizon 2030. «La cen-
tralité de ce lieu permettra de gar-
der les synergies avec l’Orchestre
de la Suisse romande (OSR) esquis-
sées dans le cadre de la Cité de la
musique», observe la directrice de
la HEM, Béatrice Zawodnik.

Refusé de justesse par la popu-
lation de la Ville de Genève en juin
2022, leprojetdeCitéde lamusique
prévoyait de rassembler les
600 étudiants et les 200collabora-
teurs de la HEM dans un nouveau
bâtiment près de la place des Na-
tions, dans lequel l’OSR aurait pris
ses quartiers. Une salle philharmo-
nique y aurait vu le jour.

Ceprojet-làest-il définitivement
enterré? Il faut croire que non, se-
lon nos informations. Certains de
ses instigateurs seraient en tracta-
tion avec les propriétaires d’une
parcellequipermettrait l’implanta-
tion d’une version quelque peu re-
maniée de la Cité de la mu-
sique. TAL

LaHEMconvoite
un bâtiment de laRTS

«J’ai décidé
de traiter des
institutions
politiques, l’idée
étant que les
élèves se rendent
compte de ce
que cela signifie
à travers une
expérience.»
Andrea Gennai
Enseignant de sciences
humaines et d’histoire-
géographie à l’École
de culture générale
Aimée-Stitelmann

PUBLICITÉ

Dans le contexte actuel, nous pouvons
toutes et tous contribuer à réduire au
maximum la consommation d’énergie.
Il suffit pour cela d’adopter des mesures
simples au quotidien, par exemple pour
le chauffage.

Fermer les fenêtres
en hiver:
Plutôt que de dormir avec la fenêtre ouverte,
fermez la porte et aérez votre chambre pendant
5 à 10 minutes avant d’aller vous coucher. Ainsi,
vous ne perdez pas l’énergie précieuse du
chauffage dans l’air froid de la nuit.

Fermer les stores et les
volets pendant la nuit:
Augmentez l’isolation de votre maison et fermez
les stores et les volets pendant la nuit.

L’énergie est limitée.
Ne la gaspillons pas.

Aérer correctement:
Si vous aérez en laissant constamment les
fenêtres basculées, vous laissez s’échapper beau-
coup de chaleur vers l’extérieur. Il vaut mieux
ouvrir toutes les fenêtres trois fois par jour pendant
5 à 10 minutes pour une aération par à-coups qui
permet d’économiser de l’énergie.

Vous trouverez d’autres
recommandations simples
et rapides à appliquer sur
stop-gaspillage.ch
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